
  
 

Les registres de déclaration nous renseignent sur l’activité de 
Constance Lenoir (épouse Gomiche, née à Blaincourt le 11 
septembre 1885). Elle a successivement accueilli André Ruez 
(octobre 1917 à avril 1918), Louisa Dieu (février à octobre 1918), 
Ernest Lecoeur (avril 1918 à avril 1919), Alfred Houellebecq 
(octobre 1918 à janvier 1919). Puis, suivront entre juin et 
octobre : Gisèle Vialy, Simone Beaudouin, Jacques Robichon, 
Emile Géraudon… 
Mode de garde longtemps prédominant, la mise en nourrice 
(nourrice dite « à emporter » par opposition à celle qui loge 
directement chez les parents de l’enfant) sera progressivement 
concurrencée, à Fontenay comme ailleurs, par l’apparition des 
crèches à la fin des années 1920. Ce sera la fin de ce que l’on a pu 
appeler « l’industrie nourricière ». 
 
 

L’Archive de la Quinzaine n° 134 
Du lundi 10 août au samedi 22 août 2009 : 

Les bains-douches 
(années 1930)  

 
 

Les Archives municipales vous accueillent (le mardi de 13 h 30 à 18h 00 
/ Le mercredi de 9h30 à 12h00 et de 13h30 à 16h30 / le jeudi de 9h30 à 12 h 30 

/ Le vendredi de 9h30 à 12 30 ou sur rendez-vous).  
David DESCATOIRE Tel. 01 41 13 21 12  

documentation@fontenay-aux-roses.fr 
http://www.fontenay-aux-roses.fr  

(rubriques « Service des Archives municipales» et «Histoire»). 
 
 
 

L’actualité des Archives municipales  
 
Acquisition . Anne HOGENHUIS, Des savants dans la Résistance : 
Boris Vildé et le réseau du Musée de l’Homme, CNRS Editions, 
2009, Paris, 222 p. 
 

 

 
 

L’Archive de la Quinzaine1 n°133 
Du lundi 27 juillet au samedi 8 août 2009 

Proposition de récompenses pour des nourrices 
(1918) 

     
 
 
 
 

 
A la fin du XIX ème siècle, 10% des enfants français et 1/3 

des petits parisiens sont en nourrice. Longtemps touchée par une 
forte mortalité infantile, ce mode de garde est progressivement 
encadré, d’abord par la loi Roussel (22 décembre 1874) puis par 
un décret en 1880. Ces textes organisent la surveillance de cette 
activité par l’autorité publique. Désormais, la nourrice ne peut 
accueillir un enfant qu’après l’obtention d’un certificat délivré 
par le Maire. De plus, elle est maintenant régulièrement 
controlée par les autorités sanitaires. Enfin, chaque mouvement 
du nourrisson (entrée, changement de résidence, retrait…) est 
consigné dans un registre. Les meilleures nourrices sont aussi 
récompensées comme le montre la proposition concernant la 
fontenaisienne Constance Lenoir en 1918 (5 J 114) : 

                                                 
1 Tous les quinze jours, les Archives municipales se proposent d’exposer, dans les vitrines 
du hall administratif de la Mairie, un document original concernant l’histoire de Fontenay. 
Un petit texte de présentation l’accompagne. L’ensemble forme L’Archive de la Quinzaine. 
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